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Il a changé ma vie !

Voir expérience page suivante

Un pharisien avait invité Jésus à manger avec lui. Jésus entra chez lui et prit place à table. Survint une femme de la ville, une pécheresse. Elle avait 
appris que Jésus mangeait chez le pharisien, et elle apportait un vase précieux plein de parfum. Tout en pleurs, elle se tenait derrière lui, à ses pieds, et 
ses larmes mouillaient les pieds de Jésus. Elle les essuyait avec ses cheveux, les couvrait de baisers et y versait le parfum. En voyant cela, le pharisien 
qui avait invité Jésus se dit en lui-même : « Si cet homme était prophète, il saurait qui est cette femme qui le touche, et ce qu'elle est : une pécheresse. » 
Jésus prit la parole : « Simon, j'ai quelque chose à te dire. — Parle, Maître. » Jésus reprit : « Un créancier avait deux débiteurs ; le premier lui devait 
cinq cents pièces d'argent, l'autre cinquante. Comme ni l'un ni l'autre ne pouvait rembourser, il remit à tous deux leur dette. Lequel des deux l'aimera 
davantage ? » Simon répondit : « C'est celui à qui il a remis davantage, il me semble. — Tu as raison », lui dit Jésus. Il se tourna vers la femme, en disant 
à Simon : « Tu vois cette femme ? Je suis entré chez toi, et tu ne m'as pas versé d'eau sur les pieds ; elle, elle les a mouillés de ses larmes et essuyés avec 
ses cheveux. Tu ne m'as pas embrassé ; elle, depuis son entrée, elle n'a pas cessé d'embrasser mes pieds. Tu ne m'as pas versé de parfum sur la tête ; 
elle, elle m'a versé un parfum précieux sur les pieds. Je te le dis : si ses péchés, ses nombreux péchés, sont pardonnés, c'est à cause de son grand amour. 
Mais celui à qui on pardonne peu montre peu d'amour. » Puis il s'adressa à la femme : « Tes péchés sont pardonnés. » Les invités se dirent : « Qui est 
cet homme, qui va jusqu'à pardonner les péchés ? » Jésus dit alors à la femme : « Ta foi t'a sauvée. Va en paix ! »

Vous pouvez me donner des 
idées en écrivant au pèrey-
von@videotron.ca

Saint Bernard disait «  Dieu ne nous aime 
pas parce que nous sommes bons et beaux : 
Dieu nous rend bons et beaux parce qu’il nous 
aime. »
Fameux cet évangile, il mérite qu’on s’y at-
tarde. Aux repas mondains, il est bien de se 
tenir convenablement, d’être poli, de s’asseoir 
au bon endroit et de suivre le protocole. Vous 
avez remarqué : les repas sont en effet des mo-
ments que Jésus affectionne. Soit qu’il invite, soit qu’il est invité,  soit encore 
qu’il s’invite lui-même. Les gens qu’il côtoie sont de tout niveau social. C'est 
pour lui l'occasion d'apporter aux hommes son message. 
Aujourd’hui, Jésus accepte une invitation à aller manger chez un pharisien nom-
mé Simon. Pour bien comprendre la scène, imaginez-vous les convives allongés 
sur des divans formant demi-cercle et les plats servis par l’intérieur. Simon se 
demande si Jésus est un authentique envoyé de Dieu. Tout à coup, un incident 
inattendu arrive: une femme se faufile dans la maison et va vers Jésus. Ce qui 
est remarquable, c’est qu’elle n’a pas peur du regard des autres.
Cette entrée fait inévitablement sensation. Une pécheresse arrive comme un 
cheveu sur la soupe et s'avance au-devant de Jésus. Elle passe outre le protocole 
habituel. Voyez la scène : elle est en pleurs à ses pieds, les couvre de baisers et 
de parfum. Simon en conclut que Jésus n'est pas le prophète qu'il croyait. Lui et 
ses amis sont choqués et scandalisés. Pas Jésus. Il pardonne à cette femme non 
parce qu’elle a multiplié des gestes de gratitude, mais parce qu’elle a reconnu en 
Jésus le prophète qui apporte le pardon, la compassion, la miséricorde et la paix. 
Qu’est-ce à dire ? Jésus veut changer le regard que les gens portent sur les petits, 
les malheureux, les rejetés de l’existence. Jésus voit mieux que nous ce qu'il y 
a dans le cœur de chacun. Il voit d’abord la recherche désespérée d'un amour 
authentique. Jésus révèle à cette femme un Dieu qui l'aime. Et c'est le coup de 
foudre pour cette femme. Elle est enfin aimée pour elle-même. Elle est com-
plètement bouleversée et changée. À la suite de Saint Paul, nous pouvons nous 
aussi dire : « Là où le péché a abondé, la grâce a surabondé. »
J’entends quelquefois dire « Jésus a changé ma vie. ». Tel fut le cas pour Fran-
çois d'Assise, Mère Teresa , Charles de Foucauld, Thérèse de Lisieux, Frère 
André, tous ont été touchés, changés par Jésus. Pour tous, cela a été l'occasion 
d'un nouveau départ. S'ils avaient été rejetés à cause de leur passé, ils ne seraient 
pas les saints qu'ils sont devenus. 
Le même Christ vient frapper à notre porte. Avec lui, plus rien n’est comme 

avant. Même dans la vie des plus grands pécheurs, 
il peut y avoir du grand et du beau. L’homme est 
plus grand que tous ses actes. C'est à partir de cette 
constatation que Jésus arrive à retourner des situa-
tions. 
Le Christ révélait souvent les secrets de Dieu au 
cours d'un repas. À preuve l’eucharistie. Et c'est 
toujours vrai aujourd'hui. Le Seigneur nous invite 
à la table de sa parole et à celle de l'Eucharistie. Si 
nous voulons être en communion avec lui, nous de-
vons apprendre à regarder les autres avec le même 
accueil et le même regard. « Quand nous pointons 
du doigt quelqu’un, n’oublions jamais que nous 
avons trois doigts retournés  vers nous-mêmes » 

LA PRIÈRE-ALPHABET

Un soir tard, un pauvre fermier, de 
retour du marché, se retrouva sans 
livre de prières.  Sa charrette avait 
perdu une roue en plein bois et il 
était désolé de devoir terminer cette 
journée sans réciter ses prières.

Aussi, fit-il la prière suivante: “J’ai 
fait une énorme bêtise, Seigneur: j’ai quitté la maison ce matin sans 
emporter mon livre de prières et ma mémoire est si faible que je ne 
puis dire une seule prière sans mon livre.  Alors, voici ce que je vais 
faire: je vais réciter l’alphabet cinq fois très lentement et vous, qui 
connaissez toutes les prières, vous mettrez les lettres ensemble pour 
former les prières que je ne me rappelle pas.”

Et le Seigneur dit à ses anges: “De toutes les prières que j’ai enten-
dues aujourd’hui, celle-ci fut sans aucun doute la meilleure parce 
qu’elle est sortie d’un coeur simple et sincère.”

Horizontal

3. C’est notre condition 
6. Il a été frappé par son épée
7. Péché 

Vertical

1. Elle s’en est servie pour essuyer 
    ses larmes
2. Il mangé chez lui. I
4. Le prophète Natan vint le voir
5. Paul leur envoie une lettre.
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CITATIONS
Prenez votre temps pour faire un tra-
vail sans perdre de temps.
Tout être humain ne vit réellement 
qu’en proportion de ce qu’il crée.
On admire le monde à travers ce 
qu’on aime. (Lamartine)

Pour progresser, il ne suffit pas de 
vouloir agir, il faut d’abord savoir 
dans quel sens agir. (G. Lebon)

La vie n’est-elle pas cent fois trop 
courte pour qu’on s’ennuie?
On voit surtout des mains qui pren-
nent... et c’est si joli, une main qui 
donne.(Félix Leclerc)

LA CROIX DANS NOS VIES

OBJECTIFS : Cette expérience a comme intention 
de

1-Faire surmonter la crainte que nous avons de  
soutenir notre foi devant les autres.

2-Montrer que nous portons des croix et que peu 
les voient avec leurs yeux humains.

3-Montrer que nous n'avons aucun signe extérieur 
biologique ou physique qui démontrerait que 
nous sommes chrétiens. 

4-Faire saisir que Jésus fait partie de nos vies sans 
même que nous nous en rendions compte.

5-Faire constater qu'on est souvent plus chrétien 
qu'on ne se l'imagine.

TEMPS : Cette expérience peut durer entre 20 - 30 
minutes.

MATÉRIEL :

* Trois crayons spéciaux fluorescents. Choisir la 
couleur jaune.

*  Lumière noire.

*  Magnétophone.

DÉMARCHE

PREMIÈRE ÉTAPE. 

Vous avez rencontré deux personnes avant cette ren-
contre. A l'entrée, vous leur demanderez de faire une 
croix sur la main gauche entre le poignet et les join-
tures.

EXEMPLE :

DEUXIÈME ÉTAPE:

La lumière noire n'est pas allumée. Lire un des textes 
suivants : 
Matthieu 16, 24 ou 10,38 . 
Marc 8, 34.  
Jean 12, 26 . 
Luc 14,27.

Ce texte est celui de la transfiguration de Jésus.

TROISIÈME ÉTAPE:

Beaucoup ont déjà entendu l'expression « porter sa 
croix ». Vous demandez aux participants ce que si-
gnifie cette expression.

Vous leur dites : « Chacun de nous a une croix ou des 
croix à porter dans sa vie. Peu de gens voient notre 
croix sauf quelques ami(e)s intimes ».

Vous ajoutez : « On a peur de dire que nous 
sommes chrétiens. Nous le cachons pour ne pas 
passer pour niaiseux. On a peur de montrer notre 
symbole de foi. Nous le cachons, nous ne le 
montrons qu'à de rares personnes ».

Vous leur parlez qu'il y a une personne à qui on 
ne peut rien cacher, qui nous connaît et qui peut  
rendre plus légères  nos croix,  nos difficultés, 
c'est Jésus. Il est la lumière de nos vies.

À ce moment-ci, vous allumez la lumière noire.
Les croix apparaissent sur les mains. Vous les 
laissez discuter entre eux pendant trois ou quatre 
minutes. Une fois la réaction amoindrie, vous re-
prenez la parole. Vous apportez vos conclusions. 

Vous pouvez égale-
ment terminer par 
le chant du NOTRE 
PÈRE de Dumont ou 
tout simplement le ré-
citer ensemble.

Le premier et le dernier jour de Moïse 
comme sauveteur

Tout désir qui appelle Dieu en nous est déjà une 
prière. Saint Augustin

Seigneur, Jésus, 
je te cherche de tout mon cœur. 
Je veux te prier, te rencontrer

et le temps me manque.
Le mal m’envahit de tous côtés,

je n’en puis plus…
Viens prier avec moi

En ce temps de marche vers la Vie.
 

Seigneur, tu as connu la souffrance, 
tu as connu la chaleur du jour

tu sais ce que je vis,
tu as emprunté notre chemin,

tu es passé par là.

Seigneur, maintenant, sois fort avec moi.
Toi qui as fait face

 jusqu'au bout, 
Sois présent dans ma vie

Aide-moi à tenir bon.

Seigneur, tu es le Vivant.
Entre chez moi, je te fais de la place.

Viens prier en moi par ton Esprit Saint
,

et pendant que je souffre ma propre passion
viens souffler en moi la brise du Ressuscité.

Amen.


